
Évaluation sur des chiens beagles dôun aliment 

extrudé en cours de développement

Le but de cette étude était dô®valuerun aliment extrudé maintenance (futur aliment 326, SAFE, Augy, 89) pour chien sur un effectif dôanimauxassez important et dans les conditions
dôh®bergementde lô®levageCEDS (Mézilles, 89), éleveur et fournisseur de chiens pour la recherche. Cet aliment a pour objectif de compléter la gamme dôalimentproposé par SAFE par
des aliments qui sont plus digestibles et plus appétents que les pellets [2].
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Les animaux (40 mâles et 40 femelles) de plus de 4 mois issus de lô®levageCEDS ont été stratifiés sur leur sexe et randomisés sur leur poids dans deux
groupes. Ils ont été répartis par 20 dans 4 box en séparant mâles et femelles : un box de mâle recevant lôalimentSAFE, un box de mâle recevant lôalimentMoppy
(Trouw Nutrition), un box de femelles recevant lôalimentSAFE, et un box de femelles recevant lôalimentMoppy.

Les chiens ont été hébergés, de manière représentative des procédures dô®levagedu CEDS, sur copeaux dépoussiérés, dans des box comportant une zone
fermée et une courette extérieure en libre accès, lôeaude boisson et lôalimentétant disponibles ad libitum. Lors de lôinitiationde lô®tude,une transition avec
lôalimentprécédent (aliment croissance) a été réalisée sur 5 jours.

Les chiens ont été pesés une fois par semaine et des prélèvements sanguins ont été réalisés régulièrement sur la moitié de la population (alternance de la moitié

prélevée à chaque point de prélèvement) afin de suivre et comparer lô®volutionde différents paramètres biologiques pouvant être modifiés par lôalimentation[5].

La numération a été réalisée par un automate MS 9-5 (Melet Shloesing Laboratoires). Divers marqueurs biochimiques ont été dosés sur un automate Lisa 300

(Hycell). Les paramètres présentés ici sont lôactivit®phosphatase alcaline, (noté PAL), lôactivit®alanine amino transférase (noté Alat), lôur®e,la créatinine et les

protéines totales.

Les poids au moment de lôinclusionne diffèrent ni en fonction de lôaliment,ni en fonction du sexe.

Malgré la randomisation, il apparaît une certaine disparité des valeurs initiales pour la plupart des

paramètres hémato-biochimiques.

A la fin de lô®tude,il y a un effet significatif du sexe sur les poids (p=0,045), mais pas du groupe

alimentaire (p= 0,631). Le GMQ calculé pour les chiens ayant reçu lôalimentSAFE est de 46,78 g/j +/-

19,31 g/j et celui pour les chiens ayant reçu lôalimentMoppy est de 42,75 g/j +/- 18,98 g/j. Le CMQ

calculé pour les chiens ayant reçu lôalimentSAFE est de 0,587 %/j +/- 0,229 %/j et celui pour les

chiens ayant reçu lôalimentMoppy est de 0,546 %/j +/- 0,239 %/j. Lôanalysede variance permet de

montrer quôily a un effet significatif du sexe sur la vitesse de prise de poids (p = 0,003), mais pas

dôeffetde lôaliment(p = 0,326). Pour le CMQ, lôeffetde sexe nôestpas significatif (p = 0,178), ni celui de

lôaliment(p = 0,470).

DISCUSSION
Malgré une composition analytique très différente (énergie métabolisable supérieure de 300 Kcal/Kg et teneur en protéines supérieure de 4 points), aucune différence de croissance des

chiens entre 4 et 6 mois dô©genôaété détectée entre lôalimentdéveloppé par SAFE et lôalimentinitial. Ce constat pourrait sôexpliquerpar des différences dôindicesde consommation, non

quantifiables dans les conditions de lô®tudequi se voulait représentative des pratiques dô®levagehabituelles.

Les variations des paramètres hémato-biochimiques nôindiquentpas un effet délétère de lôalimenttesté qui semble même favoriser la production des thrombocytes et dô®rythrocytes,

entraînant une augmentation modérée de lôh®matocriteet lôh®moglobin®mie. Ceci pourrait indiquer une meilleure qualité de fonctionnement de la moelle osseuse, les paramètres restant

dans les valeurs cliniques usuelles.

Des modifications mineures ont été apportées à lôalimentpar la suite afin dôoptimiser,entre autre, la qualité des selles, pour aboutir à lôaliment326, actuellement commercialisé par SAFE.

Lôalimentextrudé produit par SAFE que nous avons testé, et sa version commerciale sont donc très adaptés à lôalimentationdôentretiende chiens beagles provenant de lô®levageCEDS, et

ne semblent pas modifier ce modèle de manière importante.

Cet aliment ouvre la voie au développement dôautresformulations plus pointues et permettant aux animaux de répondre à des besoins spécifiques. Ils permettraient de gérer des situations

plus exigeantes, comme ce qui peut être rencontré lors de gestations, de phases de croissance rapide ou dans certains protocoles expérimentaux.
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Figure 1: Poids par sexe et par groupe relev®s au cours de lôessai 

(moyenne +/- écart type)
Figure 2: Graphique des évolutions pondérales

Les variations des paramètres sanguins individuels, ont été calculées entre les deux dates de prélèvements les plus éloignées pour chaque individu. Il apparaît que ni le sexe ni lôaliment

reçu nôonteu dôeffetsignificatif sur les variations de concentration leucocytaire, des phosphatases alcalines (malgré une tendance au niveau du sexe avec un p=0,086), des alanines amino

transférases, et de la créatinine. Le sexe seul influe sur la variation de lôur®mie(p = 0,022) et de la protéinémie (p = 0,025). Lôalimentseul influe sur la variation de lôh®moglobin®mie

(p < 0,001) et la thrombocytémie (p < 0,001). Le sexe et le type dôalimentinfluent significativement sur les variations du nombre dô®rythrocytes(p = 0,004 pour le sexe, et p = 0,031 pour

lôaliment),du volume globulaire moyen (p < 0,001 pour le sexe, et p = 0,050 pour lôaliment)et de lôh®matocrite(p < 0,001 pour le sexe, et p = 0,008 pour lôaliment).
Figure 3 : Paramètres hématologiques par sexe et par groupe (moyenne +/- écart type) Figure 4 : Paramètres biochimiques par sexe et par groupe (moyenne +/- écart type)

Les animaux étant encore, à cet âge, dans une phase de croissance [1] et dô®volutionde leurs paramètres physiologiques, la variation des paramètres sur la période a été considérée
comme plus indicative que les paramètres eux même. Ainsi, outre le poids, ont été explorés le gain moyen quotidien (GMQ, g/jour) sur la durée globale de lô®tudeet un GMQ corrigé par le
poids initial exprimé en croissance moyenne quotidienne (CMQ, %/jour). De la même façon, la variation des paramètres cliniques entre le premier et le dernier prélèvement de chaque
animal est le critère qui a été retenu pour lôanalysede paramètres hémato-biochimiques.

Les comparaisons ont été faites par des analyses de variances à deux facteurs (aliment et sexe, lôinteractionentre ces deux facteurs a été retirée du modèle en raison de lôabsencede
signification) à lôaidedu logiciel R v 2.7.2 [4].

Figure 1: Composition 

des aliments test®s (lô®nergie est 

calcul®e dôapr¯s [3])
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